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lecteurs et je vous invite à vous y plonger avec 
votre esprit critique.  Alors, bonne lecture. 
Amitiés fraternelles.  
Ivan

Chers amies et amis lectrices et lecteurs,
La conjoncture actuelle peut être pour nous 
une aubaine, car de nombreuses personnes 
se trouvant devant la difficulté de communi-
quer ont peut-être besoin de comprendre que 
cette nécessité est primordiale pour une per-
sonnalité, encore faut-il que cette notion de 
personnalité soit bien acquise.
Si notre association a mis dans ses statuts 
qu’il ne fallait pas se pencher sur les tendances 
religieuses, politiques ou sociales, c’est pour 
que l’on se penche sur les recherches visant à 
trouver ce qui nous permettra de trouver ce 
qu’il faut apporter à son prochain pour qu’il 
évite de stagner et puisse s’ouvrir à de nou-
veaux horizons. Comme exemple, Jésus par-
lait de tout mais uniquement pour inciter ses 
auditeurs à entrevoir de nouvelles voies par 
questionnement et suggestions.
À moins d’être un acteur au sein des institu-
tions officielles, parler de religions, de poli-
tique ou de phénomènes de société revient 
au même que de parler de la pluie et du beau 
temps, donc, hormis la possibilité d’acquérir 
des connaissances, une perte de temps (même 
avec des citations de notre beau livre).
Ces textes sont des résultats de recherches et 
de réflexions sur certaines questions de nos 
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Étudier la révélation  
pour quoi faire ?

La science est la source des faits et le mental ne peut opérer en l’absence de faits. 
Dans l’édification de la sagesse, les faits sont les pierres de taille réunies par le ciment 
de l’expérience de la vie. L’homme peut trouver l’amour de Dieu sans les faits et dé-
couvrir les lois de Dieu sans l’amour, mais jamais il ne peut commencer à apprécier la 
symétrie infinie, l’harmonie céleste et l’exquise plénitude de la nature inclusive de tout 
de la Source-Centre Première avant d’avoir trouvé la loi divine et l’amour divin, et de 
les avoir unifiés expérientiellement dans sa propre philosophie cosmique en évolution. 
111:6.7 p. 1222-5
L’expansion des connaissances matérielles permet une plus grande appréciation intel-
lectuelle de la signification des idées et de la valeur des idéaux. Un être humain peut 
trouver la vérité dans son expérience intérieure, mais il a besoin de connaitre clairement 
les faits pour appliquer sa découverte personnelle de la vérité aux exigences brutalement 

pratiques de la vie quotidienne.111 : 6.6 (1222.5) 

Grâce ou à cause du confinement dû à la 
Covid 19, nous avons créé un groupe 
d’étude en ligne dans le but de pallier 

la difficulté de se voir en présentiel. Certes, 
la vidéoconférence ne remplacera jamais le 
plaisir de la présence physique mais elle a 
au moins le mérite de rompre l’isolement so-
cial. Pour ma part, l’utilisant depuis un certain 
temps, je m’y suis fait et j’ai la chance d’avoir 
une connexion rapide ce qui la rend plus 
fluide. 48 heures après la proposition sur le fo-
rum de l’AFLLU, 7 personnes se sont inscrites 
et nous avons eu notre première session le 
dimanche 4 octobre. (L’adresse Zoom pour y 
assister est : 391 845 8167, il vous suffit d’ins-
taller le logiciel gratuit Zoom en vous rendant 
à l’adresse suivante : zoom.us et suivre les 
instructions en français)

Ce groupe, ouvert à tous, a lieu le pre-
mier et troisième dimanche de chaque mois, 
de 10 heures à 11 h 30. Son fonctionnement 
est très simple, chaque premier dimanche du 
mois un modérateur est désigné, les sections 
à étudier doivent être lues avant la session et 
chacun est libre de poser des questions par 
écrit et de les envoyer au modérateur qui les 
partagent avant la séance. Elles sont ensuite 
discutées et argumentées en séance.

Nous avons donc décidé de commen-
cer par l’Introduction. Pourquoi ? C’est dans 
l’Introduction que sont « introduits » a) les 
concepts de base qui vont être discutés plus 
loin, b) la terminologie utilisée, plus signifi-
cative que l’interprétation commune et c) les 
Déités et personnalités divines et leurs ori-
gines. Cette étude de l’Introduction est d’au-
tant plus nécessaire qu’il existe, comme le 
souligne le Conseiller Divin :

« Une grande confusion quant à la signification 
des termes tels que Dieu, divinité et déité. Les 
êtres humains sont dans une confusion et une 
incertitude plus grandes encore lorsqu’il s’agit 
des relations entre les personnalités divines 
désignées par ces nombreuses appellations.  » 
0:0.1 (1.1)

À vrai dire, le but principal de l’étude de 
l’Introduction est de clarifier autant que faire 
se peut ces notions et concepts abordés ainsi 
que la terminologie utilisée. Nous avons donc 
entrepris allègrement la lecture des trois pre-
mières sections et entamé l’étude des ques-
tions posées.

Au bout d’une heure, la question s’est po-
sée de savoir en quoi cette étude intellec-
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tuelle sur les différentes personnalisations 
de la Déité, les niveaux de réalités, et la suite 
pouvait-elle servir dans notre quête pour de-
venir une meilleure personne et résoudre nos 
problèmes du quotidien ? En fait, cette ques-
tion tout à fait légitime, nous nous la posons 
toutes et tous à un moment ou à un autre de 
notre lecture.

Je répondrai pour ma part que la réponse 
demeure en chacun de nous et dépend étroi-
tement de notre détermination à vouloir 
connaitre Dieu. Notre compréhension n’est 
pas figée, elle évolue en prenant de plus 
en plus de signification à mesure que nous 
progressons dans l’étude, un peu comme 
les pièces d’un puzzle que l’on construit. Le 
Conseiller Divin, auteur de l’introduction, 
nous invite à persévérer dans ces termes :

«  Nous sommes pleinement conscients des 
difficultés de la tâche qui nous a été assignée. 
Nous reconnaissons qu’il est impossible de 
traduire complètement le langage des concepts 
de divinité et d’éternité dans les symboles 
linguistiques des concepts limités du mental 
des mortels. Mais nous savons qu’un fragment 
de Dieu habite dans le mental humain et que 
l’Esprit de Vérité séjourne avec l’âme humaine. 
De plus, nous savons que ces forces spirituelles 
conspirent pour rendre l’homme matériel apte 
à saisir la réalité des valeurs spirituelles et à 
comprendre la philosophie des significations 

de l’univers. Mais, avec plus de certitude en-
core, nous savons que ces esprits de la Présence 
Divine peuvent aider l’homme à s’approprier 
spirituellement toute la vérité contribuant 
à rehausser la réalité toujours progressante 
de l’expérience religieuse personnelle — la 
conscience de Dieu. » 0:12.13 (17.2)

C’est la raison pour laquelle la réponse à un 
tel questionnement ne peut être que person-
nelle et individuelle ; elle prend place dans 
notre vie intérieure, elle dépend intimement 
de ce que chacun de nous cherche à accom-
plir avec notre vie, de nos centres d’intérêt, 
de nos désirs personnels, de nos idéaux su-
prêmes.

Ce qui assure la survie n’est pas tellement ce 
que le mental comprend, mais plutôt ce que 
le mental cherche à comprendre. Ce n’est pas 
tellement ce à quoi le mental ressemble, mais 
ce à quoi le mental s’efforce de ressembler, qui 
constitue son identification à l’esprit. Ce n’est 
pas tant le fait pour l’homme d’être conscient 
de Dieu qui se traduit par son ascension de 
l’univers, mais plutôt son désir ardent de ren-
contrer Dieu. Ce que vous êtes aujourd’hui 
n’est pas aussi important que ce que vous deve-
nez jour après jour et dans l’éternité. 111 : 1.1 
(1216.2)

Encore faut-il que notre conscience ne soit 
pas embuée par la confusion, handicapée par 
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l’ignorance et enfermée dans les préjugés. 
Notre capacité à bien penser, à posséder les 
bonnes informations, à rechercher avec déter-
mination et discernement la Vérité, la Beauté 
et la Bonté, contribue à spiritualiser notre vie 
intérieure.

Nous, Urantiens, sommes à l’instar de cet 
homme sur son ile au milieu de l’océan, de-
meurant dans l’ignorance de ce qu’il y fait, 
de ses origines, de son avenir, de sa position 
dans l’univers, et de ce qui se passe au-delà 
de l’horizon qu’il regarde sans pouvoir appor-
ter de réponse. Il nous faut une aide venue de 
l’extérieur, ce sont les révélations d’époque et 
pour nous, c’est la 5ième ; et, selon le livre, il y 
en aura de nombreuses autres à venir, le but 
étant d’installer l’ère de lumière et de vie sur 
Urantia.

La quatrième révélation, Jésus de Naza-
reth, notre Fils Créateur est venu révéler la 
vérité que Dieu, son Père et notre Père uni-
versel, n’est pas un Dieu de colère et de ven-
geance, il est un Dieu d’amour. Nous sommes 
toutes et tous ses enfants ; il ne fait acception 
de personne. Il nous suffit de croire en lui pour 
avoir la vie éternelle.

La cinquième révélation ajoute un attribut 
supplémentaire au fait d’être ses enfants, elle 
nous révèle que Dieu s’est associé avec nous 
pour cocréer notre véritable individualité, par 
fusion de notre âme avec notre Ajusteur de 
Pensée, qu’il nous a pris comme associés 
dans son plan de perfectionnement et pour 
l’accomplissement de la destinée universelle. 
Ce plan est parfaitement décrit dans Le Livre 
d’Urantia, dans les moindres détails. 

Pour ma part, étudier cette révélation dès 
à présent constitue une préparation à la pro-
chaine étape de ma vie sur les mondes des 
maisons. Une Brillante Étoile du Soir nous ré-
vèle que:

« Les transcriptions du mental mortel et les 
modèles actifs de la mémoire de la créature, 
transposés des niveaux matériels aux niveaux 
spirituels, sont la propriété individuelle des 
Ajusteurs de Pensée détachés. Ces facteurs 
spiritualisés du mental, de la mémoire et de 
la personnalité de la créature font pour tou-
jours partie intégrante de ces Ajusteurs. La 
matrice mentale de la créature et les potentiels 

d’identité passifs sont présents dans l’âme mo-
rontielle confiée à la garde des gardiens séra-
phiques de la destinée. Et c’est la réunion de 
l’âme morontielle confiée aux séraphins et du 
mental spirituel confié à l’Ajusteur qui recons-
titue la personnalité de la créature et consti-
tue la résurrection des survivants endormis. » 
47:3.3 (533.1) 

 « Au cours de votre ascension dans la vie mo-
rontielle, vous conservez intégralement la 
mémoire de votre Ajusteur. Les associations 
mentales qui étaient purement animales et en-
tièrement matérielles ont péri naturellement 
avec le cerveau physique, mais toutes les choses 
valables de votre vie mentale qui avaient une 
valeur de survie ont eu leur contrepartie établie 
par l’Ajusteur et sont retenues comme partie de 
la mémoire personnelle tout au long de la car-
rière ascendante.» 47:4.5 (535.1)

 j’aurai développé ici-bas les qualités de 
persévérance dans l’entrainement mental et 
d’ouverture spirituelle qui en découle, toutes 
choses qui contribuent à la construction du 
caractère qui, lui, survit dans la personnalité.

Dieu nous donne la possibilité de participer 
à cette aventure cosmique en fonction de nos 
capacités, à la fois personnelles et collectives, 
mais pour y participer de manière consciente 
et responsable, nous devons comprendre 
quelque peu les lois universelles et les mé-
canismes des Déités qui régissent et opèrent 
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cette marche vers 
la perfection car 
elles s’appliquent 
aussi à notre ni-
veau, dans notre 
vie quotidienne.

Un Melchizé-
dek de Nébadon 
nous l’explique 
en ces termes :

IL NE suffit pas que le mortel ascendant ait 
des notions sur les relations de la Déité avec la 
genèse et les manifestations de la réalité cos-
mique. Il devrait aussi comprendre quelque 
chose des relations existant entre lui-même et 
les nombreux niveaux de réalités existentielles 
et expérientielles, de réalités potentielles et 
actuelles. L’orientation de l’homme sur terre, 
sa clairvoyance cosmique et l’orientation de 
sa conduite spirituelle sont toutes rehaussées 
par une meilleure compréhension des réalités 
de l’univers et de leurs techniques d’interasso-
ciation, d’intégration et d’unification. 106 : 0.1 
(1162.1)

Dans notre vie intérieure, il existe un pro-
cessus d’interassociation-intégration-unifica-
tion efficace entre d’une part les expériences 
quotidiennes des faits/Significations/valeurs 
et d’autre part le travail de notre Ajusteur de 
Pensée en coordination avec l’Esprit de Vérité 
de Jésus.

« Chaque fois qu’un homme fait un choix mo-
ral réfléchi, il fait immédiatement l’expérience 
d’une nouvelle invasion divine de son âme. Le 
choix moral constitue la religion en tant que 
mobile de réaction intérieure aux conditions 
extérieures. Mais cette religion réelle n’est pas 
une expérience purement subjective. Elle si-
gnifie que l’ensemble subjectif de l’individu est 
engagé dans une réaction significative et intel-
ligente à l’objectivité totale — à l’univers et à 
son Auteur. » 196 : 3.20 (2095.4)

Cette dynamique spirituelle de l’Ajusteur 
dans notre mental est un phénomène d’évo-
lution-révélation et chacun pourra témoigner 
qu’à chaque nouvelle lecture d’un paragraphe 
du livre, de nouvelles significations émer-
gent qui nous étonnent nous-mêmes, venant 

confirmer par 
l ’expérience 
ce phéno-
mène d’évo-
l u t ion - révé -
lation. Le 
produit de ces 
in te rac t ions 
est la forma-

tion du caractère,

Les valeurs morales de l’univers deviennent 
des acquis intellectuels par l’exercice des trois 
jugements, ou choix fondamentaux, du mental 
des mortels :

1. Le jugement de soi — le choix moral.
2. Le jugement social — le choix éthique.
3. Le jugement de Dieu — le choix religieux.

Il en ressort que tout progrès humain est ef-
fectué par une technique conjointe d’évolu-
tion-révélation.

Si un amant divin ne vivait pas en lui, l’homme 
ne pourrait aimer généreusement et spirituel-
lement. Si un interprète ne vivait pas dans son 
mental, l’homme ne pourrait pas vraiment se 
rendre compte de l’unité de l’univers. Si un es-
timateur ne demeurait pas en lui, l’homme se-
rait dans l’impossibilité d’apprécier les valeurs 
morales et de reconnaitre les significations spi-
rituelles. Or, cet amant divin vient de la source 
même de l’amour infini ; cet interprète est une 
fraction de l’Unité Universelle ; cet estimateur 
est l’enfant du Centre-Source de toutes les va-
leurs absolues de la réalité éternelle et divine. 
196 : 3.11 (2094.10)

Pour moi, étudier le livre est devenu mon 
rendez-vous quotidien avec notre Père Uni-
versel, un moment de communion qui me 
nourrit spirituellement pour la journée, un 
moment de gratitude pour tout ce qu’il a 
préparé pour nous, pour toute cette fraterni-
té cosmique qui travaille de concert pour le 
bien de l’univers tout entier. La connaissance 
de la vérité contribue à affirmer ma foi en lui.

Avant de connaitre Le Livre d’Urantia, 
n’étant pas enclin à rechercher la vérité, j’étais 
presque devenu agnostique1 bien qu’ayant 

1. L’agnosticisme, ou pensée de l’interrogation, 

Certaines personnes sont trop affairées pour croi-
tre et se trouvent alors en sérieux danger d’immobi-
lisme spirituel. Il faut prendre des dispositions pour la 
croissance des significations à différents âges, dans les 
cultures successives et dans les stades passagers des ci-
vilisations progressives. Les principaux inhibiteurs de 

la croissance sont les préjugés et l’ignorance.
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passé ma prime éducation au collège catho-
lique de Juilly2 chez les frères Oratoriens, puis 
fais mes études secondaires à l’école anthro-
posophe3 de Rudolf Steiner de la rue d’Alésia 
à Paris. Quand mon père, Jacques Dupont, 
entra en relation avec Jacques Weiss en 1958 
et qu’il reçut la première édition en 3 volumes 
de La Cosmogonie d’Urantia en 1961 & 62, il 
m’en offrit un jeu complet ; j’avais alors 14 ans. 
Finalement, c’est par les difficultés matérielles 
que je suis arrivé au livre. J’ai fini par réaliser 
que les valeurs matérielles après lesquelles je 
courrais étaient éphémères, qu’elles ne me 
menaient qu’à la désillusion et au malheur.

Dès le début, sa lecture m’a procuré un 
soulagement psychologique quasi immédiat ; 
même si je n’y comprenais pas grand-chose, 
ayant commencé par l’Introduction. Puis l’an-
goisse et le stress ont disparu à mesure que 
j’avançais dans les fascicules, j’étais douce-
ment envahi par un amour et un respect pour 
le Créateur en même temps que je ressentais 
une « petite voix » discrète me disant « c’est 
la vérité ». 

La lecture des 5 premiers fascicules m’a 
« ouvert les yeux » sur le Père Universel. Savoir 
qu’il est à la fois si loin de moi, en transcen-
dance, contrôlant parfaitement l’ensemble de 
sa création et aussi en moi, en immanence, 
connaissant tout de moi et sachant ce dont 
j’ai réellement besoin, m’a complètement 
bouleversé. Depuis, la révélation a éclairé et 
inspiré le chemin de ma vie d’homme. Dans 
les moments difficiles et il y en eu beaucoup 
comme chacun de nous peut en vivre, sa lec-
ture m’a été d’un grand réconfort. D’abord 
elle m’aidait à me dégager du stress en me 

est une conception selon laquelle l’esprit humain ne 
peut accéder à l’absolu. Selon les agnostiques, il est 
impossible de trancher le débat sur l’existence d’un 
dieu ou d’une divinité. Il n’y a aucune preuve défini-
tive sur le sujet et il n’est pas possible de se pronon-
cer. Wikipédia
2. Le collège de Juilly est un établissement d’en-
seignement, placé sous la tutelle de l’Oratoire de 
France, qui a fonctionné presque sans interruption 
de 1638 à 2012. Wikipédia
3. L’anthroposophie est un courant ésotérique créé 
par l’occultiste autrichien Rudolf Steiner au début du 
XXᵉ siècle. Ce courant se rattache d’une part à la 
théosophie de Helena Blavatsky et d’autre part aux 
courants du rosicrucianisme moderne. Wikipédia

connectant à l’Esprit, plongeant dans une lec-
ture positive et salutaire, nettoyant les pen-
sées négatives, ensuite elle me permettait de 
relativiser, de prendre de la hauteur par rap-
port à la situation, elle calmait mon angoisse 
psychologique.
L’expérience religieuse personnelle, spirituelle, 
résout efficacement la plupart des difficultés 
des mortels  ; elle sélectionne, évalue et ajuste 
efficacement tous les problèmes humains. La 
religion n’écarte ni ne supprime les ennuis hu-
mains, mais elle les dissout, les absorbe, les il-
lumine et les transcende. La véritable religion 
unifie la personnalité pour qu’elle s’ajuste effi-
cacement à toutes les nécessités des mortels. 
196 : 3.1 (2093.6)

Le travail de l’Esprit de Vérité conjugué avec 
celui de l’Ajusteur en chacun de nous est très 
efficace. Chaque fois que je relis une section, 
voir un paragraphe, parcouru quelques jours 
avant, de nouvelles d’idées apparaissent dans 
mon cadre mental, de nouvelles significations 
émergent, apportant des clarifications, venant 
ajuster ma pensée, enrichir ma vie intérieure, 
bref, éclairant cette « arène du choix » qu’est 
la conscience de la conscience et finalement 
permettant de meilleures décisions, plus en 
accord avec l’Esprit Intérieur.

Oui, il faut de la constance et de la persé-
vérance pour étudier la révélation. La termi-
nologie est un obstacle pour certains, l’épais-
seur du livre ou sa difficulté l’est pour d’autres. 
C’est pourquoi les groupes d’études sont si 
efficaces car ils mettent en relation différents 
niveaux de compréhension :

« La religion contribue au progrès de tous en 
encourageant le progrès de chaque individu, et 
le progrès de chacun est accru par l’accomplis-
sement de tous.
La croissance spirituelle est mutuellement sti-
mulée par l’association intime avec d’autres 
religionistes. L’amour fournit le terrain du 
développement religieux — un attrait objectif 
au lieu d’une satisfaction subjective — et, ce-
pendant, il donne la satisfaction subjective su-
prême. La religion ennoblit les corvées banales 
de la vie quotidienne. 100 : 0.2 (1094.2)

Des voix se sont élevées pour affirmer 
que l’étude intellectuelle comme telle, n’ap-

https://fr.wikipedia.org/wiki/Coll%C3%A8ge_de_Juilly
https://fr.wikipedia.org/wiki/Coll%C3%A8ge_de_Juilly
https://fr.wikipedia.org/wiki/Anthroposophie
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porte pas grand-chose à la vie intérieure et 
que seule l’expérience du rapprochement 
vers Dieu importe pour le progrès spirituel. 
Ce n’est pas l’avis des révélateurs, si toutes 
ces données nous sont révélées c’est dans 
l’espoir d’améliorer notre qualité de penser. 
L’étude attentive et systématique de la révé-
lation est nécessaire dans la mesure où, nous 
l’avons dit plus haut, elle enrichit nos connais-
sances, elle élimine les confusions, elle élargit 
notre conscience cosmique et rehausse notre 
perception spirituelle.

La vérité est toujours une révélation. C’est une 
autorévélation quand elle émerge comme ré-
sultat du travail de l’Ajusteur intérieur, et c’est 
une révélation d’époque quand elle est présen-
tée par le truchement d’autres intermédiaires, 
groupes ou personnalités célestes.

La vérité peut n’être inspirée que relativement, 
bien que la révélation soit invariablement un 
phénomène spirituel. Les exposés se référant à 
la cosmologie ne sont jamais inspirés, mais de 
telles révélations ont une immense valeur, en 
ce sens qu’elles clarifient au moins provisoire-
ment les connaissances :
1. Elles réduisent la confusion en éliminant 

d’autorité les erreurs.
2. Elles coordonnent les observations et les 

faits connus ou sur le point d’être connus.
3. Elles restaurent d’importantes fractions de 

connaissances perdues concernant des évè-
nements historiques du passé lointain.

4. Elles fournissent des renseignements qui 
comblent des lacunes fondamentales dans 
les connaissances acquises par ailleurs.

5. Les Fascicules d’Urantia. Ces exposés, dont le présent fascicule fait partie, constituent la 
plus récente présentation de la vérité aux mortels d’Urantia. Ils diffèrent de toutes les révé-
lations antérieures, car ils ne sont pas l’oeuvre d’une seule personnalité de l’univers, mais une 
présentation composite par de nombreux êtres. Toutefois, jamais aucune révélation ne peut 
être complète avant d’atteindre le Père Universel. Tous les autres ministères célestes ne sont 
que partiels, transitoires et pratiquement adaptés aux conditions locales dans le temps et 
l’espace. Il est possible qu’en admettant cela, on amoindrisse la force et l’autorité immédiates 
de toutes les révélations, mais l’heure est arrivée sur Urantia où il est opportun de faire ces 
franches déclarations, même au risque d’affaiblir l’influence et l’autorité du présent ouvrage 
qui représente la révélation la plus récente de la vérité aux races mortelles d’Urantia. 92:4.4

5. Elles présentent des données cosmiques 
d’une manière qui éclaire les enseigne-
ments spirituels contenus dans la révéla-
tion qui les accompagne. 101 : 4.3 (1109.4) 

C’est pour toutes ces raisons, et pour 
d’autres encore, que j’étudie la révélation. Je 
ne me laisse pas détourner par des sois-di-
santes additions issues du channeling que je 
considère être une fraude intellectuelle et spi-
rituelle dont le but est de détourner les cher-
cheurs de vérité de la révélation. Tout ce qui 
dévie, divise, ou éloigne le lectorat du Livre 
d’Urantia doit réjouir Caligastia.

Je conclurais en citant un Messager Soli-
taire d’Orvonton :

Bien que les Ajusteurs aient à effectuer un 
travail de nature spirituelle, ils sont obligés 
de l’exécuter tout entier sur des bases intellec-
tuelles. Le mental est le terrain humain à par-
tir duquel le Moniteur d’esprit doit faire appa-
raitre, par évolution, l’âme morontielle, avec la 
coopération de la personnalité qu’il habite.
Le mental matériel est le cadre dans le-
quel les personnalités humaines vivent, sont 
conscientes d’elles-mêmes, prennent des dé-
cisions, choisissent ou abandonnent Dieu, 
se rendent éternelles ou se détruisent elles-
mêmes...
Le mental mortel est un système intellectuel 
temporaire prêté aux êtres humains pour être 
utilisé pendant la durée d’une vie matérielle, 
et, selon la manière dont ils emploient ce 
mental, ils acceptent ou rejettent le potentiel 
d’existence éternelle. 111 : 1.1 (1216.2) 

Georges Michelson Dupont
Recloses Octobre 2020
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Sciences et Révélation

Voici un questionnement intéressant venant de notre ami Patrice Monsigny paru sur le 
forum de l’AFLLU que nous livrons à la sagacité des lecteurs : Vos commentaires ou 
réponses argumentées sont les bienvenus à la rédaction, ils pourraient être publiés 

dans votre prochain LIEN.

Bonjour à tous

Pour les physiciens et les astronomes :
Pas facile de remplacer le bigbang par l’ile nucléaire du Paradis voire le système 
« Paradis-Havona ».

Pour les géologues et les biologistes :
Difficile de reconnaitre que l’origine de la vie sur terre n’est pas le fruit dû au hasard, 
mais que la vie fut implantée par les « Porteurs de vie » il y a 500 000 millions d’an-
nées.

Pour les paléontologues :
Pas facile d’admettre que l’homme ne descend pas du singe né en Afrique il y a 
300 000 ans mais du lémur Nord-américain émigré en Asie il y a 1 million d’années.

Pour les antropologues :
Pas facile de remplacer le Darwinisme, par des mutations soudaines et successives 
de la vie végétale et animale.

Pour les généticiens :
Après avoir abolie la notion de race, comment reconnaitre qui il y a eu 6 races de 
couleurs issues de la famille Sangik il y a 500 000 ans.

Pour les démographes et les eugénistes :
Devons-nous nous perpétuer sans aucun contrôle, quitte à noyer la terre d’êtres hu-
mains, alors que Le Livre d’Urantia nous demande de pratiquer l’eugénisme !

Pour la religion catholique :
Comment admettre que le Christ glorifié n’est pas la 2ème personne de la trinité,
mais le Christ Micaël de Nébadon aux sept effusions.

 .... Ni la science ni la religion seules ne peuvent jamais espérer parvenir, en elles-
mêmes et par elles-mêmes, à une compréhension adéquate des vérités et des rela-
tions universelles sans être guidées par la philosophie humaine et éclairées par la 
révélation divine. 103 : 6.5 (1135.7)

Amitié fraternelle
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Comment notre univers a été créé  ? Ques-
tion majeure de l’astrophysique, mais pas 
des croyants.

Le Big Bang est une théorie qui part du constat 
que l’univers est en expansion. Les savants se 
sont rendu compte que les galaxies s’éloignaient 
les unes des autres, parce que la couleur du 
spectre tournait au rouge.

On nous explique que le Big-Bang a créé l’espace 
et le temps.

À cause du temps, la date de début théorique du 
Big-Bang est repoussée au fur et à mesure qu’on 
se rapproche d’elle. Cela voudrait dire que l’uni-
vers a toujours existé, donc pas de passage de 
rien à quelque chose, donc pas de créationnisme, 
c’est la réponse des scientifiques aux religions.

Aujourd’hui nous avons le Livre d’Urantia qui 
nous explique comment s’est formé l’univers en 
partant du quantique jusqu’au macrocosme.

L’antimatière n’existe pas. La disparition de cer-
taines particules est due à un contact des parti-
cules avec l’énergie force qui renvoie ces parti-
cules dans la potentialité.

Imaginons une particule qui prendrait la taille 
du soleil, et continuerait sa croissance, son ex-
pansion de soleils en galaxies. Ce Big Bang au-
rait des allures créationnistes, on part de rien, 
on crée tout, cette théorie déplait aux savants.

C’est la phase opaque de l’univers qui empêche 
de voir cette hypothétique explosion.

Que nous dit le L. U. Que l’énergie part du Para-
dis et se stabilise à un endroit prévu, dans notre 
cas c’est la voie lactée.

À cet emplacement, l’énergie est observée comme 
un nuage cosmique de gaz avec un seul atome, 
l’atome d’hydrogène. Ce nuage va devenir une 
nébuleuse, un vrai laboratoire où vont se maté-
rialiser les atomes d’hydrogène et d’hélium. Une 
réaction atomique va faire tourner la nébuleuse, 
elle va éjecter des nappes de gaz qui vont devenir 
des soleils stabilisés.

La lumière fossile, le fond diffus sont les em-
preintes des réactions nucléaires à l’intérieur de 
chaque nébuleuse qui ont formé notre galaxie. 
Le Livre d’Urantia nous donne les précisions 
suivantes sur les principales forces qui agissent 
avant la naissance de la matière. La puissance 
d’espace est une préréalité qui n’est sensible qu’à 
l’emprise universelle.

La force primordiale représente le premier chan-
gement fondamental dans la puissance spatiale. 
La force passive et potentielle devient active et 
primordiale.

Énergie émergente, c’est l’énergie d’orienta-
tion, de mouvement, et de masse. L’énergie 
gravitationnelle qui vient ensuite est sensible 
à la gravité linéaire inhérente aux masses. La 
force spatiale a été changée en énergie spatiale 
sous contrôle gravitationnel.

Ces forces sont encore inconnues des savants.

Les scientifiques ne connaissent que les quatre 
forces majeures, la gravité, l’énergie nucléaire 
forte, l’énergie nucléaire faible, l’électromagné-
tisme.

Maxwell a instruit ses travaux sur l’électroma-
gnétisme d’abord mentalement, puis sous forme 
de 20 équations, dans un traité des champs 
« électriques et magnétiques ».

UN UNIVERS SANS BIG-BANG
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Faraday après avoir mis en évidence la rotation 
électromagnétique découvrit le phénomène de 
l’induction électromagnétique. C’était un expé-
rimentateur de génie, un autodidacte.

Albert Einstein, cherchant à réconcilier la gravi-
tation et la relativité restreinte, a pu établir une 
équivalence entre la gravitation et les référen-
tiels accélérés, il eut une approche nouvelle de la 
gravitation, conçue non plus comme une force, 
mais comme une courbure de l’espace-temps, 
occasionnée par les corps qui s’y meuvent. 
L’espace-temps se déforme pour maintenir 
constante la vitesse de la lumière.

Je n’ai pas trouvé dans Le Livre d’Urantia 
quelque chose qui ressemble à la relativité. Peut-
être la transcendance ?

Galilée avait fait les premières expérimentations 
de la relativité en faisant marcher une personne 
sur la terre et en même temps sur un bateau.

Planck a provoqué la naissance de la phy-
sique quantique en expliquant partiellement 
le spectre du rayonnement électromagnétique 
grâce à un corps noir (absorbeur d’énergie).

Il annonça une loi de rayonnement, en indi-
quant qu’une quantité minimale d’énergie était 
présente, qu’il baptisa quantum, la plus petite 
mesure indivisible.

La théorie des quantas 
était née. Elle introduisait 
la discontinuité.

Ce fut l’émergence de la 
physique quantique.

Le Livre d’Urantia nous 
explique que lorsque des 
électrons passent des ni-
veaux électroniques supé-

rieurs de révolution orbitale à des niveaux infé-
rieurs, des quanta sont toujours émis.

Ces lois de quantum et de masses figurent dans 
le Livre d’Urantia Écrites dans les années trente, 
bien avant la découverte du monde quantique.

Les deux prix Nobel 2015, Takaaki Kajita, et Ar-
thur Mc Donald ont été récompensé pour avoir 
découvert que les neutrinos avaient une masse.

Comme le dit si bien Max, il faut avoir confiance 
dans Le Livre d’Urantia.

J’ai trouvé dans Le Livre d’Urantia mon idéal 
de pensée.

Je me rends compte aujourd’hui de la chance que 
nous avons de participer à une association ma-
térielle et spirituelle, au service du livre et de la 
fraternité.

On ne peut guère percevoir l’importance de ce 
que l’on fait, nous participons à la naissance 
d’un nouvel âge de la religion de ce monde, cer-
tainement le troisième millénaire.

Les lois de ce monde futur privilégient la foi en 
un Père Universel, ayant pour base la fraternité, 
l’honnêteté, la droiture, la sincérité.

Simon Orsini, Septembre 2020

https://www.futura-sciences.com/sciences/
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En 2003, JeanMarie Chaise termi-
nait, après 7 ans d’efforts, la tra-
duction du Livre d’Urantia en Es-

péranto.

Au cours d’un échange de courriels, lors de 
notre tout premier cours UBIS URANTIA 
sur Internet avec JeanMarie, nous avions 
partagé notre passion commune pour cette 
langue universelle. Il m’avait alors envoyé 
sa traduction du livre en Espéranto en me 
disant qu’il devait passer des examens mé-
dicaux et que nous en rediscuterions après. 
Malheureusement, il n’est jamais ressorti de 
l’hôpital.

J’ai donc reçu sa traduction comme un 
testament, comme une œuvre qu’il m’a 
transmise.

Très rapidement j’ai créé un site internet 
pour finaliser cette traduction en Espéran-
to, en y mettant les champs pour y déposer 
les traductions dans les différentes langues, 
paragraphe par paragraphe, on y introdui-
sant un lexique avec les mots nouveaux à 
traduire, etc, etc…

Mais la tâche était titanesque et mon em-
ploi du temps ne me permettait pas de m’y 
consacrer comme je l’aurais souhaité.

Cette traduction est alors restée pendant 
des années dans des tiroirs.

Actuellement, devenu jeune retraité, je 
peux enfin reprendre le travail et finir son 
œuvre.

De plus, petit à petit il se met en place 
une équipe internationale pour la correction 
de la traduction du livre. Dans l’équipe se 
trouvent une Brésilienne, un Québécois, un 
Français et deux Belges (un flamand et un 
wallon).

Pourquoi l’Espéranto ?

On pourrait se demander : pourquoi faire 
une traduction du livre en Espéranto. À quoi 
va-t-elle servir et surtout à qui ?

Sans faire une longue explication de cette 
langue universelle, on pourrait dire qu’elle 
a été créée par un Polonais au début du 
XXe siècle. Dans sa jeunesse, celui-ci avait 
été très perturbé par les différentes commu-
nautés de son village qui n’arrivaient pas 
à s’entendre (Russes, Polonais, Allemands, 
Juifs, etc…). Il a donc décidé de créer une 
langue commune à partir des différentes lan-
gues européennes pour que toutes ces per-
sonnes puissent communiquer entre elles. 
En fait, ce qu’il voulait, c’était surtout favo-
riser la fraternité humaine. Et comme il était 
croyant, en tant que Juif, il était convaincu 
que si tous les hommes sur Terre étaient 
frères, ils ne pouvaient venir que d’un seul 
Père et qu’il n’y avait qu’un seul Dieu. 

À l’intérieur de l’Espéranto, il y avait 
cette idée interne (la interna ideo) de la Fra-
ternité humaine sous la Paternité de Dieu. Si 
tous les espérantistes acceptent l’idée de la 
Fraternité humaine, il n’en est pas de même 
pour la Paternité de Dieu, mais “la interna 
ideo” est sous jacente dans la langue et tous 
les espérantistes la connaissent. Le monde 
espérantiste est donc un public “cible” idéal 
pour transmettre les enseignements du Livre 
d’Urantia. Nous ne communiquerions plus 
le livre à une nation dans sa langue, mais à 
un type de population au niveau mondial, 
qui a le même idéal.

L’Espéranto et Le livre d’Urantia ont 
étrangement beaucoup de similitudes entre 
eux :

• Ils débutent tous les deux au début du 
XXe siècle

• Ils n’appartiennent à personne, à aucun 
peuple, aucune nation, aucune associa-
tion, aucune religion.

LE LIVRE D’URANTIA EN ESPÉRANTO
LA URANTIA LIBRO
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• Ils ne se diffusent que grâce à leurs “usa-
gers”

• Pour le monde extérieur, ils ne sont pas 
crédibles

• L’Espéranto est de loin remplacé par 
l’anglais et n’est donc pas nécessaire

• Le livre d’Urantia n’est pas “crédible”, 
on ne sait pas qui l’a écrit ni d’où il vient. 
Et le Christianisme est la religion ma-
joritaire sur la terre. Il n’est pas besoin 
d’avoir une nouvelle religion avec les en-
seignements de Jésus.

• Ils ont tous les deux leurs contradicteurs 
et leurs fervents partisans.

• Ils organisent tous les deux des rencontres 
nationales et des congrès internationaux

• Ils sont tous les deux en avance sur leur 
temps et ne prendront leur plein essor 
que dans le futur.

Il est difficile pour chacun de déterminer 
leur nombre d’adeptes. Il y a celles et ceux 
qui en sont absolument convaincus (qui le 
parlent, qui le lisent, qui l’étudient). Il y a 
celles et ceux qui les approchent de plus loin 
et il y a celles et ceux qui savent que cela 
existe.

Je pourrais dire aussi que ce projet de tra-
duire Le Livre d’Urantia en Espéranto va 
dans le sens de la Lumière et la Vie.

Nul monde évolutionnaire ne peut espérer 
progresser au-delà du premier stade d’an-
crage dans la lumière sans s’être rallié à un 
seul langage, une seule religion, une seule 
philosophie. 55 : 3.22 (626.11)

Le Livre d’Urantia en Espéranto, c’est la 
religion universelle dans la langue univer-
selle.

La philosophie de l’Espéranto a été ex-
pliquée par son fondateur comme “l’Homa-
ranismo”, c.-à-d. l’appartenance à une seule 
humanité, sans distinction de sexe, de race, 
d’ethnie, de peuple, de langue ni de religion.

Il est à noter également qu’il existe déjà 
depuis plusieurs années une page Face Book 
en Espéranto sur Le Livre d’Urantia et que 
cette page utilise différentes traductions qui 
ont été commencées par l’un ou l’autre de 
l’équipe. Il est donc urgent d’harmoniser la 
traduction pour qu’il n’y ait plus qu’un seul 
texte officiel utilisé par tous les utilisateurs 
espérantistes.

Actuellement la traduction du livre en 
Espéranto est relativement bonne. Elle a été 
revue par Jean Royer, qui était espérantiste, 
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et en partie par un grammairien espéran-
tiste Togolais. Il faut en harmoniser tous les 
termes, les néologismes et les nouveaux mots 
et revoir toute la traduction paragraphe par 
paragraphe. La Fondation a donné son ac-
cord de principe pour que commence cette 
correction du livre. L’espéranto est une langue construite 

internationale utilisée comme langue véhi-
culaire par des personnes provenant d’au 
moins 120 pays à travers le monde, y com-
pris comme langue maternelle. N’étant la 
langue officielle d’aucun État, l’espéran-
to permet d’établir un pont neutre entre 
cultures ; certains locuteurs nomment « Es-
pérantie » la zone linguistique formée des 
lieux géographiques où ils se trouvent. Né-
cessitant un court apprentissage pour être 
utilisable, l’espéranto est ainsi présenté 
comme solution efficace et économique-
ment équitable au problème de communi-
cation entre personnes de langues mater-
nelles différentes. (Source Wikipedia)

D’ici quelques années, il y aura donc une 
nouvelle traduction du livre : 

LA URANTIA LIBRO.

Jean ANNET

Louis-Lazare Zamenhof: Inventeur de 
l’espéranto. Il fut Linguiste, ophtalmologue, 
inventeur, poète, traducteur, espérantiste, 
médecin, médecin écrivain, traducteur de 
la Bible, espérantologue (Photo et source 
Wikipedia)

Le nombre d’espérantophones est diffi-
cile à évaluer. Les estimations varient entre 
cent mille et dix millions. Deux millions est 
le nombre le plus couramment repris, voire 
jusqu’à trois millions. Toutefois, on peut affir-
mer en 2015 qu’il y a 120 pays dans lesquels 
se trouvent des espérantophones.

L’Espérantie (espéranto : Esperantujo) est 
le nom donné à la zone linguistique corres-
pondant aux pays du monde où se trouvent 
des espérantophones, soit un total d’au 
moins 120 pays1 du monde, même si elle n’a 
pas de forme politique2 ni de territoire dédié 
à la surface de la Terre ; de même on appelle 
« francophonie » l’ensemble des pays franco-
phones. Par extension, l’Espérantie désigne 
également la culture générée par les millions 
d’espérantophones, ainsi que les lieux et ins-
titutions où est utilisée la langue.

Drapeau de l’Espérantie

Louis-Lazare Zamenhof
Le docteur Ludwik Lejzer Zamenhof, dit en français 
Louis-Lazare Zamenhof, est un médecin ophtalmolo-
giste polonais né le 15 décembre 1859 à Białystok dans 
l ’Empire russe et mort le 14 avril 1917 à Varsovie. Né 
dans une famille juive, ses langues d’usage sont le yiddi-

sh, le russe et le polonais.
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Nous sommes tous gratifiés de l’im-
mense don de la personnalité. Bien 
que chaque individu sur cette pla-

nète en soit doté, que savons-nous réellement 
sur la personnalité ? Afin de faire un pas de 
plus dans sa compréhension, je vous propose 
d’entreprendre avec moi une relecture du dé-
but du fascicule 112. Ce fascicule est vraiment 
très chargé en informations et pour qui sait 
s’y attarder sérieusement, un nouvel éclairage 
s’ouvre à soi de manière spectaculaire. À 
la suite d’une étude attentive de chaque 
paragraphe, tenter de visualiser ce que le 
Messager Solitaire a bien voulu nous révéler 
sur ce qu’est la personnalité. J’ai souligné 
pour vous les mots importants dans la phrase. 
Ne lisez pas tout de suite mon interprétation, 
mais faites-vous avant une idée personnelle. 
Ensuite, vous pourrez joindre vos découvertes 
aux miennes et ainsi faire le pas de plus vers 
la conscience cosmique de ce qu’est votre 
personnalité et de ses possibilités. Voilà, vous 
êtes prêt… Bonnes découvertes !

Le Livre d’Urantia
Fascicule 112

La survie de la personnalité
112  : 0.1 (1225.1) LES planètes évolution-
naires sont les sphères d’origine des hommes, 
les mondes initiaux de la carrière humaine as-
cendante. Urantia est votre point de départ  ; 
c’est là que vous êtes joint à votre divin Ajus-
teur de Pensée en une union temporaire. Vous 
avez été doté d’un guide parfait ; si donc vous 
voulez sincèrement courir la course du temps 
et atteindre le but final de la foi, la récompense 
des âges sera vôtre  : vous serez éternellement 
uni à votre Ajusteur intérieur. C’est alors que 
commencera votre vie réelle, la vie ascen-
dante dont votre présent état mortel n’est que 
le prélude. C’est alors que commencera votre 
mission sublime et progressive comme finali-
taire dans l’éternité qui se déploie devant vous. 
Pendant tous ces âges et stades successifs de 

croissance évolutionnaire, une partie de vous 
reste toujours absolument inchangée ; c’est la 
personnalité — la permanence en présence du 
changement.

112 : 0.2 (1225.2) Il serait sans doute présomp-
tueux de tenter de définir la personnalité, mais 
il pourrait être utile de remémorer certaines 
choses connues à son sujet :

112 : 0.3 (1225.3) 1. La personnalité est cette 
qualité dans la réalité qui est conférée par le 
Père Universel lui-même, ou par l’Acteur 
Conjoint agissant pour le Père.

Dans cette citation, le mot « qualité » dé-
signe quelque chose qui donne de la valeur. 
Donc, la personnalité possède un pouvoir 
qui la qualifie pour agir à tous les niveaux de 
réalités existantes ou latentes telles que dé-
crites dans l’introduction du fascicule 106. Il 
s’agit des catégories de réalités suivantes vues 
selon la perspective des mortels que nous 
sommes : finis incomplets (statut des mortels 
ascendants) ; finis maximas (statuts des créa-
tures expérientielles ayant atteint leur desti-
née — les finalitaires) ; transcendantaux (ni-
veau superfini. Comprends la genèse préfinie 
des commencements et la signification post-
finie des terminaisons ou destinées apparem-
ment finies. Qu’est-ce que cela signifie ? Cela 
signifie que le niveau transcendantal inclut la 
connaissance des causes du commencement 
de la réalité finie ainsi que la signification de 
son achèvement apparent. Beaucoup d’élé-
ments du Paradis-Havona semblent apparte-
nir à l’ordre transcendantal) ; ultimes (englobe 
la signification du maitre univers et sa destinée 
parachevée. Comme exemple, nous avons le 
Paradis-Havona, en particulier le circuit des 
mondes du Père) ; coabsolus (c’est le niveau 
de projection de créativité des expérientiels 
dépassants le maitre univers) ; absolus (c’est 
le niveau impliquant la présence éternelle des 
7 Absolus existentiels. Ce sont les réalisations 
existentielles et expérientielles associées 
peut-être par le potentiel de contact de la 
personnalité) ; infinité (c’est le niveau préexis-

La Personnalité 
selon le fascicule 112
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tentiel et postexpérientiel. L’unité non quali-
fiée de l’infinité.

N’oubliez pas, nous parlons toujours ici de 
la capacité d’opérer de la personnalité dans 
tous ces différents niveaux de réalités. Alors, 
comment ne pas être étonné, à la suite de 
cette prise de conscience, de l’immense va-
leur de la personnalité, sachant qu’elle pro-
vient du Père Universel, la Cause de tout, la 
Cause sans cause !

112 : 0.4 (1225.4) 2. Elle peut être conférée à 
tout système énergétique vivant qui inclut le 
mental ou l’esprit.

Dans cette citation, il est dit : que la per-
sonnalité peut-être conférée à un système 
énergétique vivant. C’est-à-dire tout être vi-
vant doté d’une forme corporelle appropriée, 
d’un circuit mental lui permettant de trouver 
une signification aux faits pour en dégager 
des valeurs d’esprit. Cette description décrit à 
merveille le statut des êtres mortels (voir 112 : 
5.3 et 4). Dans la catégorie des êtres vivants 
dotés d’un mental seulement, nous trouvons 
les chronoldeks et les frandalanks. Ce sont 
des genres de machines vivantes (voir 29 : 
4.38). Ont-ils une personnalité, j’en doute ? Il 
existe aussi des êtres uniquement spirituels. 
Toute la descendance de l’Esprit Infini, 
comme les différents types d’anges en sont. 
Par contraste, il y a aussi des systèmes éner-
gétiques non vivants. Comme exemple, nous 
avons les trente phases d’énergie du système 
énergétique des sept superunivers (42 : 2.14).

112 : 0.5 (1225.5) 3. Elle n’est pas entièrement 
soumise aux entraves des causes antécédentes. 
Elle est relativement créative ou cocréative.

Je vois dans cette citation deux possibili-
tés d’interprétations situées aux antipodes 
l’une de l’autre. Dans le cas de l’humain, bien 
que nous soyons issus du règne animal, notre 
personnalité n’est pas entravée par cette indi-
vidualité d’origine modeste. Dans le cas des 
Déités, le Père Universel est la cause antécé-
dente du Fils Éternel. Dieu se libère de l’ab-
solutisme de la personnalité par la trinitisation 
de la personnalité non qualifiée du Fils Origi-
nel. La personnalité de la Source-Centre pre-
mière étant ainsi la personnalité de l’Infinité et 
le père de toutes les personnalités (voir 10:2). 
Étant déifiée, la personnalité est toujours re-

lativement créative ou cocréative par son ori-
gine.

112 : 0.6 (1225.6) 4. Quand elle est conférée à 
des créatures matérielles évolutionnaires, elle 
fait que l’esprit s’efforce de maitriser l’éner-
gie-matière par l’intermédiaire du mental.

L’esprit écrit avec un « e » minuscule fait ici 
référence selon moi à la conscience d’être 
et d’interagir avec son environnement. 
S’il s’agissait de l’Ajusteur, le mot esprit 
prendrait un « E » majuscule. Je sais, il y 
a des endroits dans le livre où le mot es-
prit avec un « e » minuscule désigne bien 
l’Ajusteur ! Ainsi, la capacité de la person-
nalité chez l’homme serait, à l’aide de son 
circuit mental, de maitriser sa nature ma-
térielle animale en reconnaissant les faits 
perçus sensoriellement de la vie, pour en 
dégager des significations mentales pour 
ultimement en déduire des valeurs spiri-
tuelles. L’esprit est la réalité fondamentale 
de l’expérience de personnalité, parce 
que Dieu est esprit (12:8.14).

112 : 0.7 (1225.7) 5. Alors qu’elle est dépour-
vue d’identité, la personnalité peut unifier 
l’identité de tout système énergétique vivant.

Il faut faire clairement la distinction entre 
identité et personnalité. L’identité humaine 
dépend du corps matériel, de l’équilibre 
instable des énergies et de l’intellect (voir 
112 : 2.20). La personnalité est ce don du 
Père qui a pour fonction d’unifier les diffé-
rentes composantes de l’identité. La foi en 
plus d’un certain degré d’équilibre entre le 
matériel, l’intellect et le spirituel étant at-
teint, l’identité temporelle sera transférée 
dans l’âme potentiellement éternelle.

112  : 0.8 (1225.8) 6. Sa sensibilité au circuit 
de personnalité est seulement qualitative, 
contrairement à celle des trois énergies qui 
sont à la fois qualitativement et quantitative-
ment sensibles à la gravité.

La personnalité est seulement qualitati-
vement sensible au circuit de personna-
lité du Père pour la simple raison qu’elle 
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est une qualité, une valeur d’esprit. Il est 
seulement possible de qualifier le taux 
de réussite dans l’unification de l’identité. 
C’est comme l’amour, nous ne pouvons 
pas quantifier ce sentiment, mais nous 
pouvons le qualifier. Pour ce qui est des 
trois autres énergies, matérielle, mentale 
et spirituelle, le circuit de gravité d’éner-
gies de l’Ile du Paradis, le circuit de gravité 
du mental de l’Esprit Infini et le circuit de 
gravité spirituel du Fils Éternel peuvent se 
mesurer autant quantitativement que qua-
litativement.

112 : 0.9 (1225.9) 7. La personnalité est inva-
riante en présence du changement.

Tout comme le Père Universel et la loi de 
Dieu sont invariants parce que parfait, la 
personnalité est invariante parce qu’elle 
est déifiée.

112 : 0.10 (1225.10) 8. Elle peut faire un don à 
Dieu — la consécration du libre arbitre à faire 
la volonté de Dieu.

La personnalité de l’homme est issue de 
Dieu, elle découle de la personnalité in-
finie du Père. Dans son amour infini, le 
Père a aussi donné à ses enfants le don du 
libre arbitre. Tout être moindrement sen-
sé devrait reconnaitre que le fondement 
de la réalité c’est Dieu et son plan créa-
tif basé sur l’amour altruiste. Tout individu 
déséquilibré, narcissique et orgueilleux se 
préoccupant seulement de lui-même se 
condamnera à l’irréalité et à une éventuelle 
non-existence.

112  : 0.11 (1225.11) 9. Elle est caractérisée 
par la moralité — la conscience de la relativité 
des relations avec d’autres personnes. Elle dis-
cerne des niveaux de conduite et fait parmi eux 
un choix judicieux.

La moralité est relative, c’est-à-dire 
qu’elle est variable selon les cultures et 
les époques caractérisant l’histoire de 
l’humanité. Tenant compte des mœurs, 
des habitudes et des règles régissant ce 

qui est bon pour la société de l’époque 
en question, la personnalité fera son choix 
parmi les niveaux de conduite à adopter 
pour le bien de tous. Plus le niveau 
spirituel de la société sera élevé, plus le 
choix de ces personnalités se rapprochera 
de la perfection à atteindre relative aux 
époques de lumière et de vie.

112  : 0.12 (1225.12) 10. La personnalité est 
unique, absolument unique  : elle est unique 
dans le temps et l’espace ; elle est unique dans 
l’éternité et au Paradis  ; elle est unique lors-
qu’elle est conférée — il n’en existe pas de co-
pies ; elle est unique à tout moment de l’exis-
tence ; elle est unique par rapport à Dieu — qui 
ne fait pas acception de personnes, mais qui ne 
les additionne pas non plus, car elles ne sont 
pas additionnables — elles sont associables, 
mais non totalisables.

Tout comme la personnalité du Père Uni-
versel est unique, la personnalité accordée 
à chaque créature, don du Père, est aussi 
unique. Elle est unique dans la manière 
de prendre conscience des faits qui nous 
entoure. Elle est unique dans la façon d’y 
trouver des significations. Elle est unique 
dans la capacité expérientielle d’y déga-
ger des valeurs spirituelles. Elle est unique 
dans la manière d’unifier toutes les parties 
constituantes de l’identité. Surtout, elle 
est unique dans la façon de prendre des 
décisions et d’agir jour après jour.

Pourquoi les personnalités ne sont-elles 
pas additionnables ? La personnalité est 
comparable à une qualité ajoutée à l’iden-
tité d’un individu. Afin de visualiser la 
particularité de la personnalité, essayons 
de le faire à l’aide d’une analogie. Nous 
sommes dans un champ couvert de fleurs 
d’un rouge identique. Chacune de ces 
fleurs est légèrement différente, car elles 
sont toutes des individus à part entière. 
Par contre, la couleur rouge est identique 
pour toutes ces fleurs. Il nous serait pos-
sible d’additionner chacune des fleurs 
contenues dans ce champ, mais impos-
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sible de faire la même opération pour la 
couleur. Cette couleur est unique et quali-
fie l’individualité de chacune de ces fleurs. 
Il en va de même pour les individus. Nous 
pouvons additionner les individus dans 
une pièce par le nombre et la description 
de ce qu’ils sont. Par contre, nous ne pour-
rions seulement constater que chacun de 
ces individus est une personne. En ce qui 
concerne la personnalité, elle existe ou 
elle n’existe pas.

112 : 0.13 (1226.1) 11. La personnalité réagit 
directement à la présence d’une autre person-
nalité.

Posons-nous la question à savoir si nous 
avons la même réaction devant un arbre, 
un insecte, un oiseau, un chat, etc. Il y aura 
certainement un intérêt envers ces diffé-
rentes formes de vie, mais pas de relation 
personnelle. Maintenant, vous êtes face 
à moi, la possibilité d’établir une relation 
entre nous est non seulement palpable, 
mais elle est possible et souhaitable parce 
qu’un lien invisible de réciprocité existe 
entre nous.

112 : 0.14 (1226.2) 12. Elle est un élément qui 
peut être ajouté à l’esprit, ce qui illustre la pri-
mauté du Père par rapport au Fils. (Le mental 
n’a pas besoin d’être ajouté à l’esprit).

Dans cette citation, nous avons trois items 
distincts : la personnalité sous-entendue 
par le mot « élément », l’esprit et le men-
tal. Comme nous l’avons vu précédem-
ment, la personnalité est un élément, pour 
reprendre le terme employé ici, qui ajoute 
un qualificatif à l’identité. Que veut nous 
faire comprendre le révélateur dans son 
affirmation que la personnalité illustre la 
primauté du Père par rapport au Fils ? Le 
Père Universel préside aux royaumes de 
la préénergie, du préesprit et de la per-
sonnalité (9:1.4). Nous parlons ici de l’état 
statique de la Déité. Il va de soi que le Fils 
est issu du Père. Avant l’hypothétique mo-
ment de la trinitisation du Fils par le Père, 

la personnalité de Dieu était existante. Le 
Fils est la manifestation de la pure énergie 
d’esprit, de même l’Ile du Paradis est la 
pure manifestation de l’énergie matérielle 
exposant ainsi les deux différenciations de 
l’énergie. Bref, le Père fit don de la person-
nalité au Fils, pur esprit absolu, et en fit la 
personne spirituelle absolue. Le Père Uni-
versel, Source Centre Première, la Cause 
sans cause, est à l’origine du Fils Originel, 
Source Centre Seconde, ayant pour cause 
le Père Universel. Voilà ce qui illustre la pri-
mauté du Père par rapport au Fils. Le Père 
est le donateur de la personnalité, le Fils 
créant des êtres-autres-que-personnels 
(9:3.2).

Pour ce qui est du mental nous avons cette 
définition : Le mécanisme pensant, perce-
vant et ressentant de l’organisme humain 
(0:5:8). Évidemment, pour un pur esprit, un 
mental serait superflu puisque : Point n’est 
besoin d’ajouter le mental au pur esprit, 
car l’esprit est par nature conscient et ca-
pable d’identifier (9:4:2).

112  : 0.15 (1226.3) 13. La personnalité peut 
survivre au décès physique avec l’identité dans 
l’âme survivante. L’Ajusteur et la personna-
lité sont invariants ; la relation entre les deux 
(dans l’âme) n’est que changement, évolution 
continue ; et, si ce changement (la croissance) 
cessait, ce serait la fin de l’âme.

Pour la personnalité, la condition à pour-
suivre ultérieurement son existence de 
manière consciente réside dans le trans-
fert de l’identité temporel matériel de 
l’être humain dans son âme de nature 
morontielle. C’est le résultat de la rela-
tion progressive entre le mental humain et 
l’Ajusteur de Pensée. La nature de l’âme 
humaine repose essentiellement dans l’ac-
tualité de cette relation. La nature de Dieu 
et son projet sont parfaits et invariants 
donc la nature de la personnalité et de 
l’Ajusteur l’est aussi. Par contre, le mot 
d’ordre de l’univers étant le progrès, si 
aucun changement ou évolution ne se 
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produisaient dans l’âme de cet individu, 
cela irait à l’encontre du projet du Père 
et deviendrait automatiquement non 
viable. Cette progression de l’âme peut 
se résumer dans l’injonction d’être parfait 
comme le Père est parfait et dans l’action 
de faire la volonté du Père.

112 : 0.16 (1226.4) 14. La personnalité a une 
conscience unique du temps, quelque chose 
d’autre que la perception du temps par le men-
tal ou l’esprit.

Nous avons vu antérieurement que la per-
sonnalité est issue de la personnalité du 
Père Universel. La personnalité humaine 
est l’ombre-image projetée dans l’es-
pace-temps par la personnalité du divin 
Créateur (1:6.1). Le Père existe en dehors 
du temps et de l’espace, il est la source de 
toutes les réalités. Bien qu’étant hors du 
temps et de l’espace, le Père a conscience 
des séquences évènementielles. Puisque 
notre personnalité est issue de la sienne, 
il est concevable qu’elle ne soit pas condi-
tionnée par le temps et l’espace. C’est ce 
qui nous permettra, dans un futur lointain, 
d’accéder au niveau absonite et même 
d’aborder le niveau absolu.

1. Personnalité et réalité

112 : 1.1 (1226.5) La personnalité est conférée 
par le Père Universel à ses créatures en tant que 
don potentiellement éternel. Un tel don divin 
est destiné à fonctionner sur de nombreux 
niveaux et dans des situations d’univers suc-
cessives allant de l’humble fini jusqu’au plus 
haut absonite, et même jusqu’aux frontières de 
l’absolu. La personnalité joue ainsi un rôle sur 
trois plans cosmiques ou dans trois phases de 
l’univers :

112  : 1.2 (1226.6) 1. Statut de position. La 
personnalité fonctionne avec une égale effica-
cité dans l’univers local, dans le superunivers 
et dans l’univers central.

Peu importe l’endroit où nous nous trou-
verons dans l’univers des univers, notre 
personnalité sera toujours fonctionnelle. 

Je vous rappelle que notre personnali-
té fonctionne ici-bas en conjonction avec 
un corps matériel. Sur les mondes mo-
rontiels, elle fonctionnera en accord avec 
570 changements corporels tout au long 
de notre traversée dans l’univers local. 8 
auront lieu dans le système, 71 dans la 
constellation, et 491 sur les sphères de 
Salvington (48 : 1.5). Pour la suite, elle sera 
associée à notre forme spirituelle dans le 
superunivers et dans Havona. Comme fi-
nalitaire, elle retrouvera les conditions de 
son origine dans son nouveau statut d’être 
spirituel libéré du temps et de l’espace au 
Paradis où le temps et l’espace n’existent 
pas (27 : 1). N’oubliez pas, notre personna-
lité est l’ombre de la personnalité du Père 
qui existe sans temps et sans espace !

112  : 1.3 (1226.7) 2. Statut de signification. 
La personnalité joue un rôle effectif sur les ni-
veaux du fini, de l’absonite et même empiétant 
sur l’absolu.

Ceci signifie que notre personnalité sera 
en mesure d’assimiler et de trouver des 
significations à toutes les réalités d’exis-
tences. Elle trouve des significations te-
nant compte du temps et de l’espace au 
niveau fini. Elle trouvera des significations 
dans la transcendance du temps et de 
l’espace sur le niveau absonite. Elle trou-
vera même des significations dans une 
conscience partielle de l’absolu, état d’es-
prit sans commencement, sans fin, sans 
temps et sans espace (0:1.13).

112 : 1.4 (1226.8) 3. Statut de valeur. La per-
sonnalité peut être réalisée expérientiellement 
dans les domaines progressifs du matériel, du 
morontiel et du spirituel.

C’est par nos expériences évolutives vé-
cues autant dans la matérialité, la moron-
tialité et la spiritualité que nous en arri-
vons, à l’aide du ministère des différents 
intervenants célestes, à observer des faits, 
à dégager des significations et à exprimer 
des valeurs d’esprit, rencontré sur ces dif-
férents stades d’existence. Du statut ani-
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mal, nous progressons vers le statut d’es-
prit parfait comme finalitaire du Paradis. 
De la conscience de soi, nous atteignons 
la conscience de Dieu.

112  : 1.5 (1226.9) La personnalité a un do-
maine perfectionné d’accomplissement de 
dimension cosmique. La personnalité finie a 
trois dimensions qui fonctionnent à peu près 
comme suit :

112 : 1.6 (1226.10) 1. La longueur représente 
la direction et la nature de la progression — le 
mouvement à travers l’espace et conformé-
ment au temps — l’évolution.

Notre personnalité retient dans cette di-
mension de conscience les accomplisse-
ments expérientiels faisant de nous, ani-
maux à la base, une constante évolution 
temporelle résultant en des esprits par-
faits, des finalitaires paradisiaques. Le Père 
a la possibilité de créer de différentes ma-
nières. Il peut utiliser son fiat divin et pro-
duire immédiatement des êtres parfaits. Il 
peut aussi trinitiser comme dans l’origine 
du Fils Originel. Il peut extérioriser comme 
dans l’apparition des êtres transcendan-
taux. Mais pour nous, créatures finies, il a 
créé le temps et l’espace pour que nous 
ayons la chance, par évolution, de parti-
ciper pleinement à notre propre création 
faisant de nous, des êtres bien imparfaits, 
des personnes parfaites.

112 : 1.7 (1226.11) 2. La profondeur verticale 
embrasse les impulsions et attitudes des orga-
nismes, les niveaux variables de réalisation de 
soi et le phénomène général de réaction à l’en-
vironnement.

Cette dimension de la personnalité fait 
directement référence à notre réponse 
aux stimulus des esprits mentaux adju-
vats comme être matériel, à l’influence 
du circuit spirituel de la Divine Ministre, 
le Saint-Esprit, au ministère des anges, 
aux directives de l’Ajusteur de Pensée, à 
l’influence de l’Esprit de Vérité et d’autres 
encore. Notre réponse à tous ces divins 

ministères associés à notre façon bien per-
sonnelle de réagir à notre environnement 
aboutit finalement à une certaine réalisa-
tion de soi plus ou moins parfaite, mais 
toujours perfectible.

112 : 1.8 (1226.12) 3. La largeur embrasse les 
domaines de coordination, d’association et 
d’organisation de l’individualité.

Cette dimension de la personnalité fait 
allusion à notre manière unique de coor-
donner toutes les possibilités de notre 
condition finie pour faire de soi une per-
fection progressive selon le désir de notre 
Père. Cet aspect tient compte également 
de notre façon et de l’habileté à associer 
différents concepts afin d’approcher pro-
gressivement de la vérité de l’existence. 
Finalement, la largeur nous permet d’or-
ganiser en un tout cohérent l’ensemble de 
nos fonctions et acquis pour aboutir à un 
équilibre et à une maturité de personnali-
té forte et bienveillante.

112  : 1.9 (1226.13) Le type de personnalité 
conféré aux mortels d’Urantia a un potentiel 
de sept dimensions d’expression du moi ou de 
réalisation de la personne. Ces phénomènes 
dimensionnels sont réalisables à raison de trois 
sur le niveau fini, trois sur le niveau absonite et 
un sur le niveau absolu. Sur les niveaux subab-
solus, cette septième dimension, ou dimen-
sion de totalité, peut être expérimentée en tant 
que fait de la personnalité. Cette dimension 
suprême est un absolu associable et, bien que 
n’étant pas infinie, elle possède un potentiel 
dimensionnel permettant une pénétration su-
binfinie de l’absolu.

Nous venons de voir les trois dimensions 
de la personnalité au niveau fini, soit : la 
longueur, la profondeur verticale et la lar-
geur et ses accomplissements sur ce plan 
d’existence. Imaginez maintenant ces 
mêmes trois dimensions appliquées au 
super temps et à l’espace transcendé. De 
nouveaux horizons encore insoupçonnés 
nous attendent. En ce qui concerne la sep-
tième dimension, celle concernant le ni-
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veau absolu, nous serons devenus, avec le 
statut de finalitaire, la perfection suprême 
du niveau fini. Dans l’expérience de l’ul-
time, nous ajouterons un plus à cette ex-
périence parfaite du niveau fini. Cette per-
fection expérientielle de l’homme trouvera 
chez la Déité une association de complé-
mentarité avec la perfection existentielle. 
La perfection expérientielle subabsolue 
de la créature, le niveau suprême-ultime, 
associée à la perfection existentielle de 
l’Ajusteur exprimée à travers la personna-
lité, ombre-image de la personnalité du 
Père, nous permettra d’aborder le niveau 
d’existence absolu du Créateur.

112 : 1.10 (1226.14) Les dimensions finies de 
la personnalité sont en rapport avec la lon-
gueur, la profondeur et la largeur cosmiques. 
La longueur dénote une signification ; la pro-
fondeur signifie une valeur ; et la largeur inclut 
la clairvoyance — la capacité d’éprouver une 
conscience indiscutable de la réalité cosmique.

Longueur = signification. C’est dans la 
prise de conscience de notre origine, de 
notre potentielle, de nos expériences de 
vie réparties dans le temps et l’espace que 
nous en arrivons, par l’entremise de notre 
mental, à dégager des significations face 
à l’observation des faits de l’univers et du 
plan créatif du Père.

Profondeur = valeur. Partant des signi-
fications conçues dans notre mental et 
soumises à l’influence spirituelle qui nous 
guide vers le haut et l’intérieur, le pas sup-
plémentaire à accomplir réside dans la dé-
couverte et la mise en application des va-
leurs d’esprit. Ces valeurs sont la loi divine 
et la volonté de Dieu.

Largeur = clairvoyance. La pratique de l’as-
sociation des faits, des significations et des 
valeurs dans un mental équilibré permet à 
l’homme de voir le monde différemment. 
Voir le monde différemment, c’est le voir 
comme le Père le voit. Notre conscience 
cosmique prend de plus en plus d’expansion 
pour finalement embrasser l’univers des 

univers. Notre perception spirituelle croit 
constamment et tend de plus en plus 
vers une part active dans la participation 
au dessein divin. Notre volonté se moule 
librement et joyeusement à la volonté du 
Père. La perfection divine devient le but 
de notre quête.

112  : 1.11 (1227.1) Sur le niveau morontiel, 
toutes ces dimensions finies du niveau maté-
riel sont grandement rehaussées, et certaines 
nouvelles valeurs dimensionnelles sont réali-
sables. Toutes ces expériences dimensionnelles 
amplifiées du niveau morontiel sont merveil-
leusement articulées avec la dimension su-
prême, celle de la personnalité, par l’influence 
de la mota, et aussi à cause de la contribution 
des mathématiques morontielles.

Comme il est mentionné en 48 : 7.1, la 
philosophie humaine supérieure est di-
rectement contigu aux plans inférieurs de 
la mota morontielle. Le fait de la survie 
de la personnalité, de l’horizon nouveau 
d’éternité se présentant à nous, de notre 
nouveau mental relié au mental cosmique 
nous procure une fantastique possibilité 
d’expansion de notre clairvoyance spiri-
tuelle. En ce qui touche les mathématiques 
morontielles, le monde matériel est fondé 
sur 100 éléments qui offrent une foule de 
possibilités. Par contre, les mondes mo-
rontiels, en plus de ces mêmes éléments 
matériels, possèdent 100 formes d’une 
organisation unique d’énergie décuplant 
infiniment les possibilités d’expressions 
créatives nous rapprochant des réalités 
éternelles de la vie de l’esprit (48 : 1.3).

112  : 1.12 (1227.2) Beaucoup de difficultés 
éprouvées par les mortels dans leur étude de la 
personnalité humaine pourraient être évitées 
si la créature finie voulait se rappeler que les 
niveaux dimensionnels et les niveaux spirituels 
ne sont pas coordonnés dans la réalisation ex-
périentielle de la personnalité.

Il existe une nette séparation entre les 
niveaux matériel, morontiel et spirituel. 
Habituellement, un être matériel ne peut 
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pas transcender sa matérialité et vivre sur 
un autre plan d’existence (48 : 0.2). Pour 
l’homme, la mort ou la fusion avec son 
Ajusteur sont les seuls moyens de passer 
d’un niveau d’existence à un autre. Dans 
l’expérience humaine, ces différents ni-
veaux de réalités ne sont pas coordonnés. 
Cependant, nous pouvons en avoir un 
aperçu dans une communion sincère et 
entière avec la parcelle divine en nous. La 
réalité de notre âme fait de nous déjà des 
êtres partiellement morontiels.

112 : 1.13 (1227.3) La vie est en réalité un pro-
cessus qui se produit entre l’organisme (l’indi-
vidualité) et son environnement. La person-
nalité communique des valeurs d’identité et 
des significations de continuité à cette associa-
tion d’un organisme et d’un environnement. 
On reconnaitra ainsi que le phénomène de 
stimulation-réaction n’est pas un simple pro-
cessus machinal, puisque la personnalité fonc-
tionne comme facteur dans la situation totale. 
Il reste toujours vrai que les mécanismes sont 
naturellement passifs et les organismes, natu-
rellement actifs.

Le mortel constamment préoccupé par son 
interaction avec son environnement sans 
aucune considération pour les valeurs de 
l’esprit se condamne lui-même à une vie 
tout à fait temporelle et limitée. C’est par 
l’action unificatrice de la personnalité à tra-
vers la recherche mentale reliant le maté-
riel au spirituel dans la reconnaissance des 
valeurs d’esprit que l’identité du mortel 
se transfèrera dans l’âme morontielle ga-
rantissant ainsi une chance d’éternité. Une 
machine reste une machine passive, elle 
n’évolue pas. À l’opposé, un organisme 
tel qu’un être humain peut choisir de vivre 
au niveau animal ou s’élever sur la base de 
son humanité vers les hauteurs véritables 
de la vie d’esprit.

112 : 1.14 (1227.4) La vie physique est un pro-
cessus qui se produit entre l’organisme et l’en-
vironnement, plutôt qu’à l’intérieur de l’orga-
nisme. Tout processus de cet ordre tend à créer 

et à établir des modèles organiques de réaction 
à cet environnement, et tous ces modèles di-
recteurs exercent une grande influence sur le 
choix du but.

Supposons qu’il soit possible de placer un 
être humain dans un environnement nul, 
c’est-à-dire suspendu dans l’espace sans 
rien de tangible pour lui procurer un sti-
mulus, pourrait-on en déduire qu’il a une 
vie ? Mis à part le fait qu’il ne pourrait que 
penser. Sans interaction avec un environ-
nement favorable, l’action de vivre et d’ex-
périmenter ne peut pas être une réalité. 
C’est la présence de l’organisme matériel 
vivant placé dans un environnement pro-
pice à son développement et stimulé par 
l’influence des esprits mentaux adjuvats 
qui détermine progressivement les ma-
nières de vivre, les modèles directeurs, le 
désir de survivre, les comportements mo-
raux et la recherche finale d’un but plus 
élevé.

112  : 1.15 (1227.5) C’est par l’intermédiaire 
du mental que le moi et l’environnement éta-
blissent un contact significatif. L’aptitude et la 
bonne disposition de l’organisme à établir des 
contacts significatifs avec l’environnement (à 
réagir à des incitations) représentent l’attitude 
de la personnalité tout entière.

Reprenons l’exemple de notre être hu-
main suspendu dans l’espace, sans un 
circuit mental pour l’animer, il ne serait 
pas vivant. Ce ne serait qu’un objet. C’est 
par le mental que l’organisme vivant éta-
blit un contact avec son environnement. 
Pour les animaux, cette action se résume 
à survivre, à s’adapter au milieu de vie 
et à se reproduire. Pour l’humain, vivre 
réellement signifie transcender la vie 
animale et chercher dans sa personnalité 
et par son mental à relier le monde matériel 
au monde spirituel pour y trouver un sens 
de vérité, de beauté et de bonté.

112 : 1.16 (1227.6) La personnalité agit diffi-
cilement dans l’isolement. L’homme est, par 
naissance, une créature sociable ; il est dominé 
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par un désir ardent d’appartenance. Il est lit-
téralement vrai « qu’aucun homme ne vit pour 
lui-même ».

En tant qu’humains, nous sommes tous 
conscients de ce fait ! Le bonheur tout 
comme l’amour ne peuvent exister sans 
être en relation. Notre personnalité est 
issue de la personnalité du Père Univer-
sel. Quelle a été hypothétiquement la 
première intention de Dieu ? Elle fut de se 
mettre en relation avec un autre être égal 
à lui-même. C’est ainsi que le Fils Originel 
apparu. Alors, comment s’étonner que 
notre personnalité n’ait qu’un seul réel 
désir et un seul besoin au départ, celle 
d’être en relation avec une autre person-
nalité !

112  : 1.17 (1227.7) Mais le concept de la 
personnalité, en tant que signifiant la tota-
lité de la créature qui vit et fonctionne, re-
présente beaucoup plus que l’intégration de 
relations ; ce concept signifie l’unification de 
tous les facteurs de la réalité en même temps 
que la coordination des relations. Entre deux 
objets, il existe des relations, mais trois ob-
jets ou davantage aboutissent à un système, 
et un système représente beaucoup plus que 
des relations élargies ou complexes. Cette 
distinction est capitale, car, dans un système 
cosmique, les membres individuels ne sont 
pas reliés les uns aux autres autrement que 
par rapport au tout, et grâce à l’individualité 
de ce tout.

La relation entre votre conjoint ou 
conjointe est probablement plus simple 
que votre relation avec votre milieu de 
travail, avec la nation en général, avec 
les différends palliés gouvernementaux 
ou juridiques, etc. Tous ces divers types 
de relations sont gérés, coordonnés et 
unifiés à travers votre personnalité. Une 
personne seule peut faire beaucoup de 
choses, mais plusieurs personnes compo-
sant un système quelconque peuvent pro-
duire encore plus. La valeur d’une asso-
ciation de personnalité est égale au carré 

du nombre de personnalités figurant dans 
l’équation (133 : 5.6).

112 : 1.18 (1227.8) Dans l’organisme humain, 
la somme des parties constitue l’individu — 
l’individualité — mais ce processus n’a rien de 
commun avec la personnalité, qui est l’unifi-
cateur de tous ces facteurs dans leurs rapports 
avec les réalités cosmiques.

Cette citation nous remet en mémoire une 
autre citation qui nous dit que la person-
nalité est la seule réalité invariante dans 
l’expérience constamment changeante 
d’une créature ; et elle unifie tous les 
autres facteurs associés de l’individualité. 
La personnalité est le don unique conféré 
par le Père Universel aux énergies vivantes 
et associées de la matière, du mental et de 
l’esprit, et qui survit avec la survivance de 
l’âme morontielle (0:5.11).

Le Père étant UN, sa personnalité d’in-
finité unifie tous les types de réalités. La 
personnalité humaine, issue de celle du 
Père, agit de la même manière en unifiant 
tous les facteurs constituants de l’identité 
de cet individu. Je le répète, la personnalité 
de l’homme est l’ombre-image de celle du 
Père (1:6.1).

112 : 1.19 (1227.9) Dans un agrégat, les parties 
sont additionnées. Dans un système, les par-
ties sont agencées. Les systèmes sont significa-
tifs par leur organisation — les valeurs de po-
sition. Dans un bon système, tous les facteurs 
sont en position cosmique. Dans un mauvais 
système, ou bien il manque quelque chose, ou 
bien quelque chose est déplacé, dérangé. Dans 
le système humain, c’est la personnalité qui 
unifie toutes les activités et qui, à son tour, 
communique les qualités d’identité et de créa-
tivité.
Claude Flibotte 
Sainte-Julie (Québec)
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Mon adolescence fut mar-
quée par les romans d’Hen-
ri Vernes et son héros Bob 

Morane et j’ai toujours gardé un 
souvenir ému de son 20e roman  
« Les Chasseurs de Dinosaures» 
dont les personnages ont pu re-
monter aux temps du jurassique.

Il a fallu attendre des décennies 
pour que le cinéma hollywoodien 
s’empare de cette thématique avec 
le célèbre film de Spielberg « Ju-
rassic Park» et ses suites qui ont 
œuvré à faire de ces animaux, 
une quasi-réalité presque banale.

Sur Urantia, les grands dinosaures 

ont disparu il y a plus de 60 mil-
lions d’années et il est impossible 
de remonter le temps pour les 
retrouver ; mais dans le système 
de Satania il existe encore 381 
mondes qui n’ont pas atteint le 
stade de monde habité et qui se 
trouvent dans divers états d’évo-
lutions animales.

Alors ! Serait-il possible qu’un de 
ces mondes recèle encore des 
animaux monstrueux comparables 
à nos dinosaures et où il serait 
possible de les côtoyer, pour peu 
que l’on puisse être téléporté ?

Pour répondre à cette question il 

PEUT-ON ENCORE CHASSER 
LE DINOSAURE DANS SATANIA ?
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faudrait avoir une idée du temps 
qui reste avant l’immatriculation 
du millième et dernier monde de 
Satania afin de pouvoir estimer le 
retard de ces mondes.
Pour avoir une idée de ce temps 
qui reste, il faudrait avoir une in-
dication sur le temps moyen qui 
sépare deux immatriculations de 
mondes.
Pour peu que l’on sache obser-
ver et déduire, le Livre d’Urantia 
donne une réponse…

Nous savons (62 : 7.7) que notre 
monde est considéré comme 
«monde habité» depuis 993 408 
ans avant 1934 ; et à ce titre 
Urantia est devenu le 606e monde 
habité de Satania.

Nous savons également qu’en 1934 
il existait 619 mondes habités 
dans Satania, soit 13 de plus en 
l’espace de 993 408 années.

Nous pouvons donc en déduire 
que sur cette séquence de 13 im-
matriculations, le temps moyen 
entre deux numérotations est de 
76 416 ans (993 408 / 13) ; et 
peut-être moins si la dernière 
numérotation (619) est fort 
antérieure à 1934.

Ce délai moyen entre deux émer-
gences planétaires d’êtres hu-
mains, est suffisamment important 
pour que ce soit un évènement 
rare et pour susciter à chaque fois 
une grande joie sur Jérusem, sur 
Edentia et même sur Salvington 
(62 : 7.3).

Si cette information sur le temps 
moyen qu’il convient d’attendre 
jusqu’à l’émergence du prochain 

monde habité est le reflet de la 
moyenne générale dans Satania 
pour le futur ; alors nous pouvons 
conjecturer que le 1000e monde 
de Satania pourrait émerger dans 
approximativement 29 millions 
d’années (76 000 X 381).

Par conséquent, le monde le plus 
en retard de Satania (celui qui 
sera immatriculé en dernier) se 
situerait actuellement à 29 mil-
lions d’années avant l’avènement 
d’un humain reconnu.

Pour se faire une idée de l’état de 
ce monde, voyons ce qu’était le 
nôtre il y a 29 millions d’années.

(61  : 2.8) « Il y a 30 millions d’années, les 
types modernes de mammifères commen-
cèrent à faire leur apparition…»

Nous constatons, qu’à cette époque 
reculée, l’ère des dinosaures était 
un lointain passé et notre monde 
abordait déjà l’ère des animaux 
supérieurs.

Conclusion
Si le millième monde de Sata-
nia présente un système évolutif 
de ses espèces à peu près (même 
avec un écart de plusieurs mil-
lions d’années) similaire au nôtre, 
alors il est fort peu probable qu’il 
puisse encore abriter de grands 
animaux transitoires semblables à 
nos dinosaures.

Par conséquent, il semblerait qu’il 
soit déjà trop tard pour aller 
faire une chasse ou un safari di-
nosaures dans un monde de Sata-
nia.

Robert Gallo


